
Dans son plan présenté en conseil municipal, la ville de Lille souhaite
ouvrir 200 places d’hébergement d’urgence supplémentaires. 

Arnaud DESLANDES, adjoint au maire à Lille en charge notamment
des Solidarités, tire la sonnette d’alarme. Invité de BFM Grand LILLE
ce lundi matin, l’élu a présenté le plan de la municipalité pour lutter
contre l’exclusion et limiter la précarité qui grandit dans la ville du
Nord.

Cela fait écho à la lettre ouverte signée notamment par Martine
Aubry, ou vingt-deux maires de gauches interpellent Emmanuel
Macron sur la situation des sans abri. 

Le dernier rapport de la Fondation Abbé Pierre sur le mal-logement
en France compte 3000 personnes mal-logées dans la métropole
lilloise. Une situation qui touche principalement les femmes. Un bilan
appuyé par Arnaud DESLANDES qui affirme que les ménages à la rue
sont en augmentation dans la commune du Nord. L’élu, parle d’un «
phénomène récent, qui a tendance à progresser » alors que les
places d’hébergement sont insuffisantes. A l’heure actuelle, il existe
2350 places d’hébergement d’urgence à Lille, soit un quart des
places disponibles sur tout le département.

Pour lutter contre cette précarité, la ville propose l’ouverture de 200
places d’hébergement supplémentaires à l’année. Elles se trouveront
dans des anciens logements de fonction, ou des locaux non occupés
à l’image de l’ouverture de places dans l’ancienne école Saint-
Exupéry dans le quartier des Moulins l’année passée. 

Dans son plan adopté en conseil municipal vendredi dernier, la
municipalité propose également l’ouverture de nouveaux lieux de
distribution de repas chaud, aussi qu’une maison des solidarités.



Parmi les autres mesures, sont aussi proposées la création de
nouvelles aides pour les familles monoparentales, d’une ressourcerie
solidaire ou encore d’expérimenter le dispositif « territoire zéro
chômeur ». au total, le plan lillois compte 50 mesures dont 10 actions
phares à réaliser d’ici 2026 .
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